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PLAN

• Problématique initiale : la socialisation alimentaire 
des jeunes enfants

• Méthodes : combinaison de plusieurs dispositifs 
d’observation

• Résultats : 
– L’inculcation de rythmes alimentaires

résulte des définitions sociales de l’enfance 
et des conditions de vie



Problématique : les enjeux de la 
socialisation alimentaire des enfants

• Socialisation alimentaire des enfants
– Rythmes des repas et rapport au temps, quantités des rations et 

rapport au corps, etc.
– Lieux des repas et construction d’un rapport à l’espace domestique, 

composition de la tablée et commensalité, ordre des plats, etc. 
– Apprentissages alimentaires dans un environnement marqué par les 

consommations parentales (elles-mêmes socialement déterminées) : 
mise en place de goûts socialement situés

• Effet à long terme de ces apprentissages ?
– Pour l’instant, pas de dispositif longitudinal permettant de répondre à

cette question (en cours de mise en place avec la cohorte « ELFE 
Grandir en France »)

• Focalisation sur les contextes de ces apprentissages : variations 
sociales dans les apprentissages alimentaires



Méthodes
• Données statistiques spécifiques

– Enquête postale en 1997 ; échantillon tiré au sort de familles bénéficiaires de 
prestations sociales et ayant au moins un enfant de moins de 3 ans

– Lieu : Département du Val de Marne
– Taille : 1816 questionnaires (sur 4000 envoyés)

• Dépouillement de quelques publications spécialisées
– Manuels de puériculture, presse parentale…

• Entretiens auprès de parents de jeunes enfants en région parisienne 
– 1994-1997 _ Recrutement : réseau personnel élargi et centres de Protection 

Maternelle et Infantile. Région parisienne et Paris intra muros
– 2001 _ Entretiens spécifiquement ciblés sur des mères ayant au moins deux 

enfants, dont un d’âge compris entre 12 et 24 mois, effectués par une étudiante de 
DESS. Recrutement : parcours de soins et des modes de garde. Quartier populaire 
de la banlieue parisienne.

• Observation de consultations et d’interactions en salle d’attente
dans des centres de Protection Maternelle et Infantile de Paris et Région 
parisienne (1994-1996 et 2000-2002)



Résultats

• Socialisation alimentaire et définitions 
sociales de l’enfance
– Les conditions sociales de la socialisation 

alimentaire : l’exemple des horaires des repas
– Le contexte (en l’occurrence temporel) des 

apprentissages renvoie à…
• Des conditions de vie
• Des définitions sociales de l’enfance

Note : Cette présentation repose sur des résultats publiés dans 
Gojard S., 2001, "Meals schedules in early childhood. A study in contemporary 
France", Food and Foodways, vol. 9, n° 3-4, pp. 187-203



Les conditions de la socialisation alimentaire. 
Les rythmes des repas et la régularité des horaires

• Variabilité des horaires de repas 
– Enjeux : acquisition de la régularité, et de 

l’alternance semaine / week-end

• Transgression des horaires
– Enjeux : apprendre la maîtrise de l’appétit, la 

patience…
⇒Dispositions plus ou moins ascétiques



Une inculcation progressive 
des rythmes sociaux
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Éducation de classe, classe d’âge
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Conditions de vie, principes pédagogiques et 
éducation alimentaire

• Classes populaires : sanctions plus 
directes, mais attitude plus souple 
vis-à-vis du respect des horaires de 
repas. 

– Positions sociales subordonnées : 
l’objectif de l’éducation est de faire 
admettre aux enfants le principe 
d’obéissance (sanctions actives) 

– Valorisation de l’enfance comme 
période spécifique. Respect des 
plaisirs enfantins (lorsqu’ils 
n’enfreignent pas des consignes 
directes) 

– Rythmes plus irréguliers ou moins 
contraints (mères au foyer, pères 
au chômage, modes de garde 
informels…). Prédominance des 
horaires variables. 

• Classes supérieures : la sanction 
passe par le discours, visée 
d’intériorisation des principes par 
l’enfant.

– Positions sociales supérieures : 
l’objectif de l’éducation est 
l’intériorisation des normes
(primat de la parole)

– Valorisation de l’enfance comme 
période d’apprentissage, 
continuité affirmée avec les 
périodes ultérieures. 
Apprentissages alimentaires.

– Rythmes marqués par les 
contraintes horaires liées au 
travail des parents et au mode de 
garde. Prédominance de 
l’alternance semaine / week-end. 



Les rythmes des repas dépendent aussi bien 
de l’âge de l’enfant que de l’appartenance 

sociale de ses parents

• L’adaptation des repas enfantins aux rythmes de repas
des adultes (l’alternance semaine/week-end ;
l’intériorisation des rythmes) est attendue des enfants 
(en général) de plus de deux ans. 

• Une telle adaptation est par ailleurs caractéristique des 
enfants en classe supérieure quel que soit leur âge.

• A l’inverse, les enfants des classes populaires sont plus 
souvent (plus longtemps) affranchis des rythmes 
sociaux



Définitions sociales de l’enfance et 
intériorisation des rythmes alimentaires

Les performances sociales attendues 
des enfants dépendent de l’appartenance de 
classe de leurs parents
– Souci de précocité en classes moyennes et 

supérieures : intériorisation précoce des rythmes 
alimentaires

– Vision de l’enfant plus traditionnelle en classe 
populaire : maintien prolongé de rythmes 
spécifiques à l’enfance



Conclusion

• Question de départ : peut-on encore parler 
de socialisation de classe ?

• Réponse : oui, au sens où l’on observe un 
effet très net des conditions de vie sur le 
cadre des apprentissages alimentaires
et des exigences différenciées vis-à-vis des 
enfants selon l’appartenance sociale de leurs 
parents
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ANNEXE

Légende des graphiques
et distribution des principales 

variables sur l’échantillon



Variables utilisées dans les ACM – 1 

•VARIABLES Abréviation Fréquence

•Sources de conseils
•Généraliste non cité gen-0 70 %

cité gen-1 30 %
•Pédiatre non cité pédi-0 41 %

cité en 2ème position ou plus pédi-1 23 %
cité en première position pédi-2 36 %

•Centre de PMI non cité PMI-0 74 %
cité PMI-1 26 %

•Mère non citée mère-0 42 %
citée en 2ème position ou plus mère-1 29 %
citée en première position mère-2 29 %

•Amis, voisins, non cités ami-0 67 %
frères et soeurs cités ami-1 33 %

•Livres, revues non cités li-0 45 %
cités, mais peu souvent li-1 36 %
cités, très souvent li-2 19 %

•Activité professionnelle de la mère
•Active moins de 30 h/sem ac red 12 %

entre 30 et 39 h/sem mi-tps 11 %
39 h/sem tps pl 16 %
plus de 40 h/sem h sup 10 %

•Inactive congé parental congé 22 %
femme au foyer foyer 29 %

•Nombre d’enfants
un enfant 1 enf 33 %
deux enfants 2 enf 44 %
trois enfants 3 enf 17 %
quatre enfants ou plus 4 enf 6 %

•VARIABLES  Abréviation Fréquence

•Expérience précédente auprès de...
•frères et soeurs non cités frs-0 78 %

cités frs-1 22 %
•enfants d'amis non cités bam-0 80 %

cités bam-1 20 %
•autres enfants de non cités bf-0 63 %
la famille cités bf-1 37 %
•baby-sitting non cités bs-0 89 %

cités bs-1 11 %
•cadre professionnel non cités bp-0 95 %

cités bp-1 5 %

•S'était occupée de bébés avant la naissance de son premier enfant...

jamais exp-0 26 %
rarement exp-1 17 %
de temps en temps exp-2 25 %
souvent exp-3 14 %
très souvent exp-4 18 %

•Diplôme de la mère
aucun diplôme ou non-réponse aucun dipl 7 %
CEP CEP 7 %
BEPC BEPC 6 %
CAP CAP 14 %
BEP BEP 14 %
Baccalauréat Bac 21 %
diplôme du 1er cycle de l'enseignement sup. 1 cycl 17 %
diplôme du 2nd ou 3ème cycle du sup. 2 cycl 14 %

•Horaires des repas du plus jeune enfant
Variables variables 22 %
Fixes sauf le week-end fixes sf WE 27 %
Fixes même le week-end fixes 51 %
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Variables utilisées dans les ACM – 2 
•VARIABLES Abréviation Fréquence

•Activité professionnelle du conjoint
famille monoparentale monop 10 %
artisan, commercant art.com 7 %
cadre supérieur cadre sup 16 %
profession intermédiaire prof int 18 %
employé employé 16 %
ouvrier ouvrier 23 %
inactif inactif 10 %

•Age de la mère à la naissance du plus jeune enfant
25 ans ou moins 25 - 22 %
entre 26 et 28 ans 26-28 22 %
entre 29 et 30 ans 29-30 17 %
entre 31 et 34 ans 31-34 24 %
35 ans ou plus 35 + 15 %

•Niveau de revenu du ménage
premier quartile rev-1 22 %
deuxième quartile rev-2 22 %
troisième quartile rev-3 22 %
quatrième quartile rev-4 22 %
non déclaré rev-sup 12 %

•Lieu d'origine de la mère
France, Val de Marne VdM 30 %
France, région parisienne reg paris 23 %
France, province province 24 %
Europe Europe 4 %
Maghreb Maghreb 5 %
Afrique noire Afrique 4 %
autre continent autre cont 8 %
non réponse pays nd 2 %

Allaitement maternel
Non all-0 43 %
allaitement d'une durée inf à 3 mois all-1 39 %
allaitement d'une durée sup à 3 mois all-2 18 %

•Ajout de sucre dans les aliments du bébé
jamais su-jms 45 %
de temps en temps su-tps 45 %
toujours su-tjs 10 %

•VARIABLES  Abréviation Fréquence

•Ajout de sel dans les aliments du bébé
jamais se-jms 25 %
de temps en temps se-tps 43 %
toujours se-tjs 32 %

•Age d'introduction de la viande
pas encore v-0 13 %
entre 1 et 4 mois v-1 17 %
5 mois v-2 18 %
6 mois v-3 31 %
7 ou 8 mois v-4 11 %
9 mois ou plus v-5 10 %

•Age d'introduction des légumes
pas encore lg-0 5 %
entre 1 et 3 mois lg-1 41 %
4 mois lg-2 28 %
5 ou 6 mois lg-3 20 %
7 mois ou plus lg-4 6 %

•Attitude quand un enfant de deux ans fait une bêtise
l'envoyer dans sa chambre chambre 8 %
faire les gros yeux, gronder gronder 58 %
le priver d'un jouet, 
ou de dessert priver 5 %
lui expliquer pédag 19 %
lui donner une tape, une gifle tape 10 %

•Attitude quand le plus jeune enfant refuse de manger
lui donner autre chose changer 12 %
insister insister 18 %
négocier pour qu'il en mange 
au moins un peu négocier 43 %
considérer que le repas est fini fini 27 %

•Attitude quand le plus jeune enfant réclame à manger en dehors des repas
lui accorder ce qu'il demande accord 11 %
choisir ce qu'on lui donne choix 64 %
refuser refus 15 %
sans objet (ne réclame jamais) jamais 10 %
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